
Mati si!'o î~~u y~4,dor x=I2~ liangoron ten cordes très.(Ires."
x (4 lotie Y + x + z = 410, nomlbre (tcs Lo roi OUtosi.,.s, averti par ses gens,
élèves de la Philosophîie ;, et -10 i"uit- qu'usî hommino lotir avait (lit (fil leuir
( x=-t" ) ilivi [ y-.12=2 ] =24, ntombre ininitre lie guérirait pas (lu sa mladie,
dles élèves (le fout Il, Collége; cillin, *Ieiando comaîjent était luabillé cet irisa-
zy divisé tr.îr X.-Y=9ti divisé liai 8=11, let l qod-n: '. nloze i

ninlire tics linianît et (otit la soinnmu<tl do p)oil,l cI dont les rcillnsi nourris (d*1 lc
eliillie.%3* ; ce qui satisliîit a tiMtes les ceinture icctir. Le 'i oi dit :'. teM ,Id l
eviaittiolis. MIaiîs coliin il V r. Xtl*ites! Jhsk c'est.A.diro le saisit pirolit-llie.
nombres 411i plnîraielit remplir lu Lier- S.Mtlia îeipratd t en
tîjêre roîîdîlioi, mavoir 121 et 111, \OYOIlq Batst Il <SV<it ell vêZC,?ltc/5 dleloildec
les ttICSréstlici5. cidscau, (t une cintiretdc cuir autuir

Pour trouver 2 I, il f aunt 81p'esIer y = ; e ., "ci . l" ' est dit ela e w ii fort auu"alors le îîornbre tics élèves dle la Philo. dmip. XXXI des proverbesb, vers. 17 :dllc
Sophije serait 10, relidtis finissant 21 et avait les n'ies cfilts <lc force . .ver.24., I l

le îoîn'retotl 2~. Pur rotverIII le Ourdit la toile et la vend; elc a donné
noînhî1re les élé-;cs qui finissent, il faut (les ceintures aux Phéniciens."
faire la sup1 ulosti'ul Y-_37; alors les éldveq St. Jean dit dans !'At-g<.aIylse ci, ptrlnt
die 11'1 tofoillie sentienlt auitnomubre deC 370 du fils tt. Lizn, ieuil ,4fait rvàudf'zlile/on -li
et eux tic tout le collège <le 1 173,317; ces 'rZecantt Itirla poitrine chine ceiiur.id'or.
clltilres sont I)rolxllcaîlt trop grands ; I'Ilutitt au cihap.Xve, Z£17 <r.sgcs poix aîcii
d'ailleurs lni lnomître fractionnaire est CVI- 1.r? p/a(ics sort ilcil1titi cn:plc)I velits el'unl
denent abstir<le par rapport à dles per- <'liu liîci blanc, ccii-til:r ceinhere d'or.

1*0l1ie . è aloi, ic rcgarde commne !a
hlthis probabulel (If toutes ces salposiuiis,
celle qui dmîumie 240 pour nmibre total des
élèùves, 4011pour la PhIilosophîie, et.02 pour

iceux qui finissent.
A. T.

Diel ordolitîe encore à Jéêrémie d'aller
esîcuers cintre Lan l fntu d'uinro-

citer, à Joli dans titi antre sur les herds <le
l'Eupîhrate.
Chtez les Juifs la ceinturer eniitaier était
souiveat donnmée comume signe de distitacti-
011 its soldat valeureux.

C~XN~R ~Les Egy ptiens <le tontes les classes par-
Jqr. le Réd<acteur' tiecit la ceinîtura. celle des pîrinces, des
L'autre Jouîr, t bit .il ajiisF',n nia cein- prêtresct prétresses était très-riclies. Les

turc, il nue vint à l'idée doc savoir si l'usa G recs et lesllcmauin3 retsoiirsaiemît leurs

ge <1,; lit porter dantait le loimn. La ceiniture longues robes avec truci Ceinture. Ne pas
avait-elle pris nai&ssaîie ecluezies modernesi avoir (le ceinîture passait pour liste marque
ocilCez les anciens? j .Tc'n savai rien, dl'oisiveté ettde voluipté. .tlsqt'â L 3-1-.
A couil' ý.àr, nie dis-je, l'Abeille doit en Olynipintde, les combhattanîts, aux jeux
pirler; certc:3, c'est nuie question si vitale olynmpiqutes, se ceignaient le corps.

plour tnous. Je prends les voliiiie, de l'A- La ceinture était dle difi'rcntes COLI
l1eillej'Y vois -article su r les casqes,les air leurs : chfez les Perses, elle était rouge
ics,les i<daccl, luis nui mot dle l.1 eeiîîlurc. avec on sans ornencemîts. Qýelquiefo(is la

.gzde innstrprisc et de mon ert emtîeéattè-ogu,îiqu Clubé,
Quetui!Avoir laissé pendant trois ans la coini- d:-ili la roman de Largus, s'en sert pou-
tire (!ans l'oubli ! La ceintîurc. . iioîrc plus retirer Daphuis di, la fosse aux loups
bel Ornîeent, notre gloire! Plus (e retardlý L'histoire rapporte encore que la vestale.
jc e c mets à faire dles recherches et je~ Clatiiki trmn seule sur le Tibre, avec

'tlis hcuireiux le pouvoir leseotaintiniqiier sa Ceinture, le vaisseau qui portait la nié-

à Voi leteuirs. te dles dicirn- que l'on1 avait été Chercher
La ceinture date <Ile la pltus lianite en Phrygie.

aîîiqutê.Die, euînîa<leau raud pé- Les»bUliqlletses Amazones portaient
trc,daiîs l'E.\xe, <le puorter liss enueauîl nue et les Francs, sous la e

tissu. le flas l'or, le pourpre, <'écarlate ronde rade,s7on servaicîen oeLo IX
&. Les .successeurs d'Aaronî portaient défendit criccxWaudsde porter la ceintulre
aussi la ceintuire,mais seulementdanis les doré-e. Mais la loi fut transgressée, les ri-
.4acrifies. lxandies coi, t: '.I.èzent à s'eni décorer ce qui
Polir ni fige a Pâqule, ."s Jifs dc- n'empêcha pas les honnêtes gens <de les

vaient avoir <les ceintures:- Voies isuru- mépriser, de là est venu le proverbe bone-
gerez l'<gneizzt& aWtU, lit le Seignieur ait ne reenmée vaut nzietxez einsur o-
PTe. livre des Rois,"I çouis ceindrEz vos ree.
reinls ; vous auirez ties sotliers aux pieds." Souvent la einture servait à mecttre de

Bienîtôt ces ceintures enrichies de pier- l'argent, voilà pourriuoi Jésus-Christ dit
«'.s précieuises, devinrenît les objets <le hum- à ssapôtres en les envoyant précher son
Xe cntre lequel s'élève Isaïe :"I vos cein- Evamigile: nequepecursia'n inzosisteguis
ttres d'or et d'argent, (lisait le prophète, Dt temps <le nos bons vieux pères de

la caille, la pJriv'ation doe. lan'ccitere était
une marque d'infamîie, les lsîîîqueroîties,

s débieurs usol'ahale <lev it quit.
tef. Laî ceinature étaîit encore luiî symbolle
<le c ond it ionî dtit 11(111 iiii annon çait (lit'
un' étit déclin ; ailisa l:1 veuve <le lilipif.
î>e ler, <lue delîroîe ri!llIonc umîix
(fruits qut'e-le avait âs- en2 quee.ilî<l<îit.
tta,t sa 0e itttire su r Ile foli eiltli fie.

Atm îio.ei-i el emtie dles hîoummes
élutt tic c ir, celle (les lenîines 11n nisbeîm.
bâi:ge <lt vlnîines dt'or oit dec cuivre <doré.

Aujourd'hui la ceiuture se porte par
le clergé, les iltudants des collèges et
quelquîe:; Iniquie.

Les écoliers le Québec se distinguent
des anitres coil L-e3 par lit Ceinture verte.
Le vert c'est l'eluhlèane dle l'espérance
<t'est donc la couleur quîi convient Iriti.

I ctlérinntà de jeunes étudints qui vi-
Vont dk'esliériauîce. Aussi rues confrères
sont si atttachîés à li. ceinture verte qu'ils
ne la cliangeraieît nî~ pour lise mitle d'or
(le la Califorinie, Im<»ir moi, Mur. le. Iédac.
tcuir,j*y tiers rdc.

RUSTICUS.

c:aitle mois <le lé vs er, Jusmoli, que
tes Romains iîommn)aielltfébruitei, était lio-
norée <lun culte particuîlier ; telle cet se.-
Ion1 Festuis, l'étillnologie dît mot février ;
selon d'autres, ce mot serait tihé des sa-
er1iieé en l'honneur des morts, appelés
fdbriialcs, qui se célébraient aussi dans le
mois de février. Nuinia ajouta ce niois
ainsi que celui de janvier, an calendrier tic
Roinuluts.

Les asnciens représentanientî le mois dec
février sous la figure d'unie fi!mnie qiié.
latit vêtue d'une tunique relevée pair unse
ceituîre; afin <l'mudliqtier la nature phivi-
caîse chi mois, un1 avaiît lacé entre les
mains die cette feimme lise casse. Oiseau a-
qilnt i<jue, et à côt é d'el le nune urne d'où Il
cuit s'échappait avec abondlance; àses pi-
cils. on voyaîit d'un côté un hléron, et <le
l'autre lin] poisson. A Reile, le mois de
tfovricr est celui tics plutes.

CONDITIONS DL' CL JOURNAL.
L'Abeille parait, auîtanît que possiblei

une fois pair semaine, pendant l'annîée
scolaire. Le prix (le l'abonn»ement cst de
os. 6id. par ainée, payable d'avarice par
moitié : la. prenmière Illoitié, à la rentrée
<tes classes, la seconde a.u Comîmencemecnt
de l'annîée. Les Pcensionnaires s'abons
tient ait bîureau <le l'Abeille.

AGENTS.
,yie le .ELternes, J. COTÉ.

A la petite salle, Ml. E. Tàsc1î1ritAu.
Au collège St. Hyacinthc, Mr. ADoL.

r5iSJAQUE. 8.
L. C. O. Grénier Gérant.


